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««  Les disciples n’avaient pas compris…Les disciples n’avaient pas compris…  »»
arfois – ou peut-être même bien souvent – ce sont des
détails qui retiennent notre attention. Quelque chose de
différent de ce que nous connaissons de manière habi-

tuelle. C’est ce genre de détail dont l’évangile selon saint Jean
se fait écho : « En se penchant, [l’autre disciple] s’aperçoit que les
linges sont posés à plat. » Puis Pierre arrive, « il entre dans le tom-
beau ; il aperçoit les linges, posés à plat, ainsi que le suaire qui avait
entourée la tête de Jésus, non pas posé avec les linges, mais roulé à
part à sa place. » Quelle importance ces détails quasi anecdoti-
ques  peuvent-ils  bien  avoir ?  Qu’est-ce  que  cela  change  au
cours de l’histoire ? Peut-être rien du tout, mais peut-être aussi
quelque  chose.  Par  exemple, « l’autre  disciple » entre  dans  le
tombeau : « Il vit, et il crut. » Il y a une foule de détails dans
notre vie qui ne changent peut-être pas grand-chose ou qui, au
contraire, donnent un éclairage nouveau sur ce que nous pen-
sions connaître et que pourtant nous avons négligé ou même
peu compris.
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C’est aussi ce détail que l’évangile selon saint Jean relève,
pour conclure : « Jusque-là, en effet, les disciples n’avaient pas com-
pris que,  selon l’Écriture,  il  fallait  que Jésus ressuscite  d’entre les
morts. » Il  nous faut parfois  du temps pour « apercevoir » une
réalité  et  la « comprendre ».  Ton chemin, Kim, a été plus long
que celui de Pierre et de l’autre disciple au matin de Pâques. Il
faut prendre du temps pour découvrir, admirer, « comprendre ».
Il  a fallu que tu découvres,  à ta manière,  que, comme le dit
l’apôtre Paul dans sa lettre aux chrétiens de la ville grecque de
Colosses, ta « vie reste cachée avec le Christ en Dieu. » Il a fallu af-
finer  ton  regard  pour  que  tu  puisses  rencontrer  Jésus,  le
connaître,  l’aimer,  te  décider  à  le  suivre.  C’est  lui  qui,  avec
nous et par nous, t’accueille aujourd’hui dans sa famille, son
peuple réuni pour célébrer cette Résurrection, qui nous invite à
devenir des hommes et des femmes debout, responsables, mais
aussi remplis de cette joie de Pâques, où il apparaît que la vie
est plus forte que la mort, où l’amour de Dieu nous est mani-
festé d’une manière particulière et extraordinaire.

Le Baptême est l’aboutissement, presque le couronnement
d’un cheminement, d’une sorte d’entraînement. Mais c’est aus -
si un point de départ pour une aventure qui nous invite à de-
venir « témoins » de la Résurrection et de l’amour du Seigneur,
comme Pierre l’indique à un centurion de l’armée romaine à
Césarée, ainsi qu’à son entourage : « Nous sommes témoins de
tout que ce [Jésus] a fait dans le pays des Juifs et à Jérusalem. » Pier-
re  précise  d’ailleurs  le  contenu  de  ce « témoignage » : « Dieu
nous a chargés d’annoncer au peuple et de témoigner que lui-même
l’a établi Juge des vivants et des morts. C’est à Jésus que tous les pro-
phètes rendent ce témoignage : Quiconque croit en lui reçoit par son
nom le pardon de ses péchés. » En effet, en Jésus, nous sommes ré-
conciliés avec Dieu le Père, nous entrons dans son amour en
plénitude. C’est ce que le Baptême vient manifester pour cha-
cun(e) d’entre nous.

Après ce cheminement,  il  reste sans doute encore beau-
coup de découvertes à faire. Il nous faut le regard de « l’autre
disciple » pour distinguer des petits détails qui éclairent notre
recherche. Nous avons besoin du regard des autres pour nous
permettre d’élargir ou d’approfondir notre propre recherche,
de même que nous avons besoin de communiquer les uns avec
les autres nos propres découvertes. Non seulement le Baptême
nous unit à Jésus ressuscité, mais il nous lie les uns aux autres
pour que nous puissions former son « Corps », qui est l’Église.
Peut-être parce que nous sommes encore jeunes, nous courons
plus  vite  que nos  frères  et  sœurs  plus  âgés.  Nous  pouvons
bénéficier  cependant  de leur propre expérience… Tu le  sais,
Kim : c’est parfois difficile et même pénible de savoir bien ra-
mer, mais quelle joie quand notre équipage a franchi le premier
la ligne d’arrivée !  Pourtant,  l’important est  bien de franchir
cette fameuse ligne, même si nous ne sommes que les derniers
de  la  compétition.  En  quelque  sorte,  tu  franchis  une  “ligne
d’arrivée” en recevant  le  Baptême,  mais  il  y  en aura encore
bien d’autres à franchir. Sois la bienvenue parmi nous, dans la
famille  des  chrétiens.  N’oublie  jamais  que  nous  sommes  là
pour te soutenir et t’encourager.  Mais nous attendons de toi
aussi que tu saches, à l’occasion, nous soutenir et nous encou-
rager !


